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LE COURS D'ANNIE A été annulé ce jour-là : un grand soulagement, car elle avait un tas de lectures à rattraper.  Mais quand elle est arrivée chez elle et a trouvé sa colocataire dans une position inhabituelle, elle a su qu'elle n'arriverait pas à faire tant de travaille.

Marcia était à genoux sur le sol.  Sur un oreiller sur le sol, pour être exact.  Penchée sur le canapé, la poitrine sur le coussin et les fesses en l'air.  Son corps formait un angle parfait de 90 degrés, avec son cul à l'apogée.  

C'était une chose de beauté, ce cul.

Marcia avait mis sa chemise de nuit en satin.  Elle ne portait pas de culotte.  

Avec le corps de Marcia dans une position aussi étrange, le pyjama remontait assez haut pour qu'Annie puisse voir la chatte de sa colocataire.  Ses poils sombres semblaient soigneusement taillés et prêts à être baisés par boy-toy Dallas.

Mais, oups, on dirait que Dallas n'était pas là.  

Peut-être que Marcia s'amuserait avec Annie à sa place ?  

Ce ne serait pas la première fois.

Annie adorait le cul de sa colocataire.  Le corps entier de Marcia était incroyable : grand, certains diraient gros.  Mettait l'eau à la bouche d'Annie.  Ses fesses étaient proportionnelles au reste de son corps, et le reste était incroyablement succulent.

Mais Annie était une femme à fesses. 

Elle aimait les culs des femmes.  

Les gifler, les chevaucher, goûter leur musc.  

Annie aimait tout d'un gros cul.

— Ughhh mon dos me fait mal, a gémi Marcia.  J'ai passé toute la nuit à travailler sur ce papier dont je t'ai parlé, et j'étais assise dans la position la plus stupide.  Je vais le payer ce matin.

— C'est l'après-midi, lui a dit Annie.

— Alors je vais le payer cet après-midi.

Annie a retourné le pyjama soyeux de Marcia pour mieux voir les fesses de sa colocataire.

— Qu'est-ce que tu fais ? Marcia a demandé, d'un air timide.

— Tu sais ce que je fais.

— Oui, je sais, a répondu Marcia.

Quand elle a gloussé, son bouton a clignoté.

C'était la chose la plus mignonne qu'Annie ait jamais vue.

— T'es si excitée, a dit Marcia. J'adore ça.

Sa voix était basse et sensuelle maintenant qu'elle savait qu'elle était sur le point d'en avoir.  

La culotte d'Annie a débordé rien qu'en imaginant ce qu'elle allait faire à sa grande et belle colocataire.  

— Je vais te manger le cul si fort, a dit Annie.

— Nettoie-le d'abord.

— Je n'ai pas besoin de le faire.  

Annie a attrapé les joues charnues de Marcia et les a serrées très fort.  

— Je veux te goûter, Marcia.  J'adore le goût de ton cul.

— Je sais que tu aimes ça, a supplié Marcia.  Mais pour moi, d'accord ?  Passe un chiffon chaud sur mon trou de balle et je me sentirai mieux.

— N'importe quoi pour ma colocataire préférée, a taquiné Annie.

— Je suis ta seule colocataire, a dit Marcia.

Annie s'est précipitée vers les toilettes et a passé un chiffon sous le robinet.  

— Et voilà, bébé.  Un chiffon chaud pour ton cul chaud.

— J'aime la façon dont tu dis ça, a grogné Marcia.

Annie a passé le chiffon sur la fente du cul de sa colocataire, puis a frotté son trou bien lentement.

— Oh, ça fait du bien !

— Et on n'a même pas encore commencé !  Je vais te lécher le cul comme il faut.  Rien que d'en parler, ça me fait mouiller.

— Alors arrête de parler et mange mon cul !

Ces mots étaient meilleurs qu'un vibrateur.  Quand Marcia parlait, Annie avait l'impression que sa chatte était prise dans un étau, que quelqu'un resserrait sa prise de la manière la plus séduisante qui soit.  Ses cuisses tremblent alors qu'elle jette le tissu chaud à travers la pièce.  Elle ne se souciait même pas de savoir où il atterrissait.  Elle s'en occuperait plus tard.

Pour l'instant, elle ne se souciait de rien d'autre que de sa colocataire.  

— Oh, ce cul, a grogné Annie, en regardant la grande beauté.

— Il est tout à toi, lui a dit Marcia.  Dallas ne me bouffe jamais le cul.

Annie a souri un peu en entendant ça.  

— Alors je crois que je ferais mieux de me mettre à lécher.

— Je suppose que tu ferais mieux, a ronronné Marcia.

Annie a planté sa bouche autour de ce beau spécimen de trou du cul.  Elle était tellement excitée qu'elle ne savait pas quoi faire en premier.  Après avoir bouffé le cul de sa colocataire autant de fois qu'elle l'avait fait, on aurait pu penser que ce serait automatique.  La mémoire musculaire et tout ça.  Mais ça ne l'était pas.  

Quand quelques secondes se sont écoulées et qu'elle n'avait toujours rien fait, Annie a commencé à paniquer.

C'est alors que Marcia a dit : 

— Suce mon trou de cul, belle madame !

Merci, Marcia !  Cette suggestion a fait disparaître la nervosité de la tête d'Annie.  Elle a fait exactement ce que sa colocataire lui a demandé : elle a sucé le trou du cul de la fille jusqu'à ce que l'anneau de muscle serré se soulève entre ses lèvres.  C'était comme un tour de magie, l'incroyable Annie faisant flotter l'anneau du cul de sa charmante assistante au-dessus de la table. 

Qu'est-ce qui pourrait être plus stupéfiant ?

Annie a tiré la langue et a enfoncé le bout dans le trou.  Elle l'a fait rapidement, avant que le corps de Marcia ne comprenne ce qui se passe et ferme la boutique.  C'est ce qui s'est passé, assez rapidement.  Annie a senti l'anneau du cul de sa colocataire se resserrer et se contracter autour de sa langue humide et frétillante. 

Cela ne l'a pas empêchée de se tortiller dans le cul de sa colocataire.  Mais très vite, Marcia l'a fait sortir et elle n'a pas pu y retourner.

Pas de problème.  Elle pouvait toujours écarter les énormes joues de sa colocataire et plonger son visage entre elles.  Faire couler sa salive de haut en bas de ce joli trou.  Elle n'avait pas besoin d'être dans le cul de Marcia pour s'amuser avec.  Annie s'amusait comme une folle à lécher, lécher, embrasser et sucer.

— Belle madame, Marcia a haleté.  Tu sais que j'adore tes léchouilles.

La chatte d'Annie a frémi en entendant ces mots.  Elle a déchiré son chemisier, a sorti ses seins de son soutien-gorge et a pressé ses seins vigoureux contre la chatte gonflée de sa colocataire.  Marcia était tellement excitée qu'elle a laissé couler une rivière de jus sur les seins d'Annie.  

Serrant le gros cul de Marcia, Annie l'a mangé comme un démon dévorant les âmes des damnés.  Plus elle croquait le cul de sa colocataire, plus Marcia mouillait ses seins.  

Annie a commencé à se tortiller en léchant le trou du cul de Marcia, frottant ses deux seins entre les jambes de Marcia.  C'était si bon quand ses mamelons roses tendres caressaient la chatte lisse de sa colocataire.

Ça a dû faire du bien à l'autre aussi, car Marcia a crié : 

— Oui, oh oui !  C'est incroyable... Dallas !

Dallas ?!?

Annie a retiré son visage d'entre les fesses de Marcia.  

— Est-ce que tu viens de m'appeler Dallas ?

— Non !, Marcia a gloussé.  J'appelais Dallas.  Il fait la sieste dans ma chambre.

Annie s'est figée.  

— Merde.  Je n'ai pas su qu'il était là.

Marcia a agi de manière complètement nonchalante.  

— Quelle différence cela fait-il ?  Il sait que tu aimes mon cul.  Il sait que t'es toujours en train de le mâchouiller.

— Ouais, mais c'est quand il n'est pas là.  Je ne devrais pas m'en prendre à toi quand il est là.

— Quelqu'un a dit mon nom ? demande un Dallas très endormi, apparaissant à côté du canapé comme par magie.

— C'est moi, lui répond Marcia.

Annie ne peut s'empêcher de regarder la queue de Dallas.  C'était la seule chose chez lui qui n'avait pas l'air à moitié endormi.  C'était une bite bien éveillée si jamais il y en avait une.  

Dallas était un gars assez maigre, mais sa bite avait une certaine circonférence.  Annie ne l'avait jamais vu nu auparavant.  Eh bien, elle l'avait fait, mais elle n'avait jamais vraiment regardé.  Elle ne s'en était jamais vraiment souciée.  Le voir comme ça, avec sa bite dure prête à frapper, alors qu'elle restait positionnée derrière les fesses de Marcia, les seins entièrement exposés ?  

Ça la faisait se sentir... 

Se sentir quoi ?  

Pas gênée, exactement.  

— Salut, Dallas, a dit Annie.

— Annie est en train de me bouffer le cul, a dit Marcia à son petit ami.  Et c'est tellement génial que j'ai envie de te baiser pendant qu'elle le fait.

— Quoi ? Annie a crié.

Dallas a haussé les épaules.  

— Ouais, ça me paraît bien.  Monte à bord.

Il s'est laissé tomber sur le canapé.  

Marcia a grimpé sur le canapé et sur les genoux de son petit ami.  Annie a regardé, émerveillée, sa colocataire chevaucher le gars.  Il était tellement plus maigre que Marcia, mais ils avaient l'air bien ensemble. 

Dallas a réussi à coincer sa bite entre les grosses fesses de sa copine et à comprimer ces petites bêtes autour de son érection sauvage.  Annie pouvait le voir pousser d'en bas, enfonçant sa bite dans les joues de Marcia, caressant sans doute son trou à chaque fois.

Si Dallas pensait qu'il allait avoir tout le plaisir, il se trompait lourdement.

— Range ta bite, a dit Annie à Dallas.

— Quoi ? Dallas et Marcia ont crié.

— Pas la ranger, a précisé Annie.  Mets-la dans la chatte de ta copine.

— Oh, mais c'est si bon, ce qu'il fait, se lamente Marcia.

— Ce que je m'apprête à faire va être encore mieux, lui assure Annie.

Marcia s'est levée les hanches assez haut pour que la bite de Dallas se dirige vers sa fente douce et humide.  

Elle a gémi quand il l'a mise en elle.  

Elles ont toutes les deux gémi.  

Mais ce n'était qu'un moyen pour arriver à ses fins, pour Annie.  

Elle voulait le cul de sa colocataire pour elle.

Pendant que Marcia baisait son petit ami, Annie s'est agenouillée près du canapé.  Quand elle a écarté les fesses de son colocataire, ce qu'elle a vu

















































































d2d_images/cover.jpg
7 G‘/ }/ ‘/! {:Q/f/
// Q/{‘ /\l/& (\\’/ / =
q j N

YN

Ofﬂ
| el wy
@7@%@7@






d2d_images/chapter_title_above.png





d2d_images/chapter_title_corner_decoration_right.png





d2d_images/chapter_title_below.png
-

-

-

7O





d2d_images/chapter_title_corner_decoration_left.png





d2d_images/scene_break.png





